
Où se trouve l’Acadie ?
Ne cherchez pas l’Acadie sur une carte, vous ne l’y trouverez pas. Ce 
territoire n’existe plus, mais la communauté acadienne, elle, est encore 
bien vivante ! 

Fondée en 1604 sur une portion de l’actuelle Nouvelle-Écosse, l’Acadie 
est la première colonie française en Amérique du Nord. Son histoire est 
marquée par le Grand Dérangement, qui débute en 1749 et culmine 
en 1755. Sous la pression britannique, près de 12000 Acadiens sont 
alors déportés en France, en Angleterre et sur la côte est des 
États-Unis. Des familles sont séparées, leurs biens confisqués, les 
fermes et les récoltes brûlées… Nombreux sont ceux qui périssent dans 
cette tragédie. 

Par la suite, certains Acadiens demeurent en France, d’autres 
s’établissent en Louisiane et d’autres encore reviennent dans les 
provinces maritimes. Quant à ceux qui avaient réussi à fuir, ils refont 
leur vie au Québec et sur une terre voisine qui deviendra le 
Nouveau-Brunswick.  

Qui sont les Acadiens ?
On compte aujourd’hui quelque 3 millions d’Acadiens à travers le 
monde. Environ un million d’entre eux vit  aux États-Unis, surtout en 
Louisiane – où on les surnomme les Cajuns – et en Nouvelle-Angleterre. 
Plus près d’ici, ils sont 6 000 à l’Île-du-Prince-Édouard, 40 000 en 
Nouvelle-Écosse et plus de 250 000 au Nouveau-Brunswick. 

Les symboles 
• La patronne des Acadiens est Notre-Dame de l’Assomption. 
 En son honneur, la fête nationale est célébrée le 15 août. 
• Le drapeau national des Acadiens français arbore les couleurs de la  
 France. L’étoile dorée représente la Sainte Vierge guidant la colonie  
 acadienne à travers les orages et les écueils.  
• L’insigne du peuple acadien est une bandelette de soie bleue frappée  
 d’une étoile entourée de rayons et d’un vaisseau voguant à pleines  
 voiles. Elle est portée à la boutonnière les jours de fête.  
• La devise acadienne est « L’union fait la force ». 
• L’hymne national traditionnel est l’Ave Maris Stella. Toutefois, en  
 1994, en vue du premier Congrès mondial acadien, un concours   
 invitant la population à composer une version française de cet hymne  
 en latin a couronné le texte de Jacinthe Laforest.  

La célèbre Évangéline 
Évangéline est la plus connue des héroïnes acadiennes. Publié en 1847, 
le poème Evangeline: A Tale of Acadia, de l'Américain Henry Wads-
worth Longfellow, raconte la passion d’Évangéline et de Gabriel, qui 
ont grandi ensemble dans le village de Grand-Pré. Le courage de la 
jeune femme et son amour immuable pour Gabriel ont conquis des 
générations de lecteurs, en Acadie comme ailleurs. 

Le Tintamarre
Le Tintamarre est une tradition festive où les Acadiens se rassemblent 
et se font entendre. Dans toutes les communautés acadiennes de 
l’Atlantique, le 15 août à 18 h pile, on défile dans les rues, à pied ou en 
voiture, en faisant le plus de bruit possible. Maquillés et costumés aux 
couleurs du drapeau acadien, les participants affectionnent les 
instruments improvisés. Ambiance garantie ! 

Les saveurs acadiennes
Poutine râpée: Boule de pommes de terre râpées avec, en son centre, 
des morceaux de viande de porc.
Poutine à trou:  Aussi appelée «poutine routie», car elle est cuite au 
four, cette pâtisserie est un beigne farci de petits raisins secs, de bleuets 
ou de canneberges et de morceaux de pommes. C’est l’un des desserts 
acadiens les plus raffinés, on le prépare surtout dans le sud-est du 
Nouveau-Brunswick.
Râpure: Pommes de terre râpées auxquelles on ajoute des morceaux 
de poulet, de bœuf ou de palourdes. Le tout est ensuite cuit au four.
Fricot: Ragoût traditionnel de viande, de poisson ou de fruits de mer 
rehaussé par des dés de pomme de terre et d'oignons, et beaucoup de 
bouillon. 
Pet de sœur: Dessert en forme de brioche composé d’une pâte recou-
verte de cassonade et cuite au four.
Poissons et fruits de mer: Grâce à la proximité de la mer, la cuisine 
acadienne comprend beaucoup de poissons et de fruits de mer dont la 
réputation n’est plus à faire ! 

La «parlure» d’ici 
L’acadien est parlé dans les provinces maritimes et dans certaines 
régions limitrophes du Québec et du Maine. Comme les autres dialectes 
issus de la colonisation française de l’Amérique, l’acadien a évolué au 
fil du temps. Certains termes sont restés près de leurs origines, tandis 
que d’autres sont plus novateurs…  

Galance: balançoire
Faire zire: dégoûter
Berlicoco: 1- pomme de pin, cône de conifère 
           2 - birgoneau (sorte de colimaçon) 
Asteur: à cette heure, maintenant, désormais
Abriller: couvrir, mettre à l’abri
S’attoquer: appuyer (qqch. Sur, contre autre choses)
Mouiller: tremper ou pleuvoir
Bouchure: clôture

Évadez-vous en Acadie
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